
▶ éDITO
« Faire le point pour mieux évoluer »
Le Service Chrétien d’Appui à l’Animation Rurale (Secaar) 
promeut auprès de ses membres et partenaires, une 
dimension globale de l’évangile à travers sa vision : 
« le salut de Dieu en Jésus Christ veut rétablir toutes 
les personnes et toute la création dans leur intégrité ». 
Depuis une vingtaine d’années, il (le Secaar) a 
concrétisé cette vision à travers les actions de formation/
sensibilisation en développement holistique dans 
les institutions de formation théologique, les appuis/
accompagnements des projets/programmes et le suivi/
évaluation des programmes. Durant la période 2014-2017,  
il était nécessaire de faire le point pour mieux évoluer.

Faire le point …
Une équipe de responsables et personnes ressources du 
Secaar s’est engagée dans un travail d’actualisation des 
supports du développement holistique. L’objectif est de 
repréciser le concept de développement holistique et de 
revoir aussi notre approche d’intervention.
Dans le cadre de ce travail, un ouvrage « Pour un autre monde 
possible : développement holistique et mission intégrale de l’église »  
et le manuel de formation en développement holistique 
sont élaborés.
Des sessions d’expérimentation de la nouvelle approche 
de formation en développement holistique sont organisées 
dans des instituts et facultés de théologie de l’Afrique 
francophone ; ces sessions ont permis d’expérimenter ce 
manuel et d’y apporter les dernières modifications.
Enfin, une formation des formateurs et formatrices en 
développement holistique est organisée pour faciliter la 
mise en route des personnes ressources ; de nouvelles 
personnes ont été cooptées et associées à l’équipe de 
personnes ressources disponibles.

 

… Pour mieux évoluer.
Avec le travail effectué ces 3 dernières années, le concept 
de développement holistique est bien mis en exergue dans 
les documents du Secaar ; la compréhension du concept a 
été clarifiée avec une approche d’animation des sessions 
de sensibilisation et de formation sur la thématique du 
développement holistique améliorée.
Ce concept est désormais bien traduit dans le nouveau 
plan stratégique du Secaar pour les 4 prochaines années à 
venir (2017-2020). Deux originalités caractérisent ce plan : 

•	 Il est désormais fortement centré sur la vision du Secaar : 
toutes les actions prévues baignent dans l’axe « promotion 
du développement holistique ». Il s’agit des actions de 
renforcement des capacités des acteurs et actrices en 
développement holistique, de promotion des initiatives/
programmes de développement (dans les domaines de 
la justice et la paix, de l’agroécologie, de l’adaptation aux 
changements climatiques, de genre, etc.) ;

•	 Il répond aux différentes attentes exprimées par 
des membres et partenaires lors des évaluations : 
le développement des activités de réseautage, de 
capitalisation d’expériences et l’amélioration de la 
qualité des services du réseau.

(Suite Page 2)
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Comme annoncé dans le N° 166 de votre Bulletin Partage, le 
Conseil d’Orientation et de Suivi (COS) du Secaar qui tient 
lieu d’Assemblée Générale, a tenu sa session ordinaire du  
07 au 12 mai 2017 à l’hôtel le Berceau de Notsè au Togo. 

Elle a connu la participation de 18 délégué-e-s, 5 invités et  
3 membres du secrétariat exécutif. Soit 26 personnes au total 
venues des pays suivants : Bénin, Burkina-Faso, Cameroun, 
France, Centrafrique, République Démocratique du Congo, 
Rwanda, Sénégal, Suisse, Tchad et Togo. Les délégué-e-s  
sont les représentant-e-s des Eglises et organisations 
membres du Secaar. 

Tous les sujets inscrits à l’ordre du jour ont été traités. On peut 
retenir pour l’essentiel l’adoption des rapports d’activités 
et financiers des années 2015 et 2016, la validation du plan 
stratégique 2017-2020, la validation de la charte genre, la 
validation de l’ouvrage « Pour un autre monde possible » et du  
« Manuel de formation en Développement Holistique ».
Le COS a également pris d’importantes décisions notamment 
la perte de qualité de certains membres ainsi que l’adhésion 
de nouveaux membres.

Un nouveau bureau a été élu pour conduire l’association 
Secaar jusqu’au prochain COS qui aura lieu en 2019.  
Il s’agit de :

Président : Jean Blaise Kenmogne

Vice-Président : Roger Zurcher

Trésorier : Francis Gueye

Membre : Blanche Djou

Pour terminer, le COS a témoigné sa compassion à l’endroit 
des frères et sœurs de la Centrafrique. Les délégué-e-s se 
sont engagé-e-s à intercéder pour l’ensemble du peuple 
centrafricain et toutes les victimes des actes de violences.

LA VIE Du SECAAR

▶ éDITO (Suite)

Enfin, la redéfinition du concept facilite 
une appréciation « holistique » des projets/
programmes de développement menés par les 
membres et partenaires du Secaar ; les acteurs et 
actrices peuvent facilement avoir un autre regard 
d’appréciation des actions menées et identifier les 
différentes interconnections des domaines de la vie 
tout en ayant les yeux fixés sur les 4 différents liens 
de restauration de la vie : lien avec soi même, lien 
avec son Créateur, lien avec son prochain et lien 
avec la création.
Chers lecteurs et chères lectrices, nous vous 
exhortons à vous intéresser à l’ouvrage « Pour 
un autre monde possible : développement holistique et 
mission intégrale de l’église » et le « Manuel de formation 
en développement holistique » comme guides de vos 
réflexions en vue d’une évaluation complète de 
vos actions. Œuvres du Secaar, ces supports sont à 
lire, à relire et à faire lire par d’autres personnes. 
Que les articles contenus dans ce numéro du  
Bulletin Partage du Secaar vous aident à mieux 
découvrir le Secaar.
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Introduction
L’approche en développement holistique utilisée par 
le Secaar est une approche qui s’appuie sur une vision 
chrétienne de la vie. Elle considère l’être humain non 
seulement comme faisant partie de la Création de Dieu 
mais aussi comme co-responsable de cette Création. 
Cela signifie premièrement que toute entreprise qu’il 
mène est une réponse au don de la vie que lui accorde 
Dieu et secondement qu’il participe avec Dieu à changer 
ses rapports à lui-même, aux autres, à Dieu, à la nature 
et à la Création en général. Les relations que Dieu a 
voulues sont bonnes et porteuses de vie. Seulement 
ces relations subissent continuellement des ruptures.  
La plus représentative est symbolisée par le récit de la 
Chute en Genèse 2-4. Dans la Bible, de nombreux textes 
montrent cette rupture mais aussi la volonté que Dieu veut 
toujours réconcilier ces liens. 
Le « développement holistique » dans une perspective chrétienne 
est la recherche d’une transformation globale du monde et de la vie 
des gens, pour qu’ainsi les relations avec Dieu, avec soi-même, avec 
les autres et avec l’environnement soient vécues dans l’esprit dans 
lequel Dieu les a conçues.
Le terme « holistique » vient du grec et signifie entier, tout, 
complet, intégral. Cette approche ne se limite donc pas à un 
domaine. Elle prend en compte toute personne dans son 
entier et toute la société dans ses différentes composantes, 
avec tous les éléments qui les constituent. Dieu désire pour 
chaque être humain et pour sa Création une vie dans des 
conditions acceptables. Comme chaque personne est co-
responsable de ce qui se passe dans le monde, elle peut 
aussi s’engager pour des changements.

Méditation sur le paralytique de Bethesda : 
Jean 5,1-9
1Après cela, il y eut une fête des Juifs, et Jésus monta à Jérusalem.
2Or, à Jérusalem, près de la porte des brebis, il y a une piscine qui 
s’appelle en hébreu Béthesda, et qui a cinq portiques. 3Sous ces 
portiques étaient couchés en grand nombre des malades, des aveugles, 
des boiteux, des paralytiques, qui attendaient le mouvement de l’eau ;  
4car un ange descendait de temps en temps dans la piscine, et agitait l’eau ;  
et celui qui y descendait le premier après que l’eau avait été 
agitée était guéri, quelle que fût sa maladie. 5Là se trouvait 
un homme malade depuis trente-huit ans. 6Jésus, l’ayant 
vu couché, et sachant qu’il était malade depuis longtemps, 
lui dit : Veux-tu être guéri ? 7Le malade lui répondit :  
 

Seigneur, je n’ai personne pour me jeter dans la piscine quand 
l’eau est agitée, et, pendant que j’y vais, un autre descend avant 
moi. 8Lève-toi, lui dit Jésus, prends ton lit, et marche. 9Aussitôt cet 
homme fut guéri ; il prit son lit, et marcha. C’était un jour de sabbat.

Alors que Jésus est à Jérusalem, il visite un lieu hors 
de la ville, marginalisé : Béthesda. C’est dans ce 
cadre qu’il rencontre un paralytique. Cet homme 
est paralysé depuis 38 ans et à l’époque de Jésus 
l’espérance de vie n’est pas même de 38 ans !  
Cela représente donc une vie entière dans l’attente que 
quelque chose va se produire qui pourrait le sortir de 
cette situation. 

Jésus le voit couché, inactif, malade depuis longtemps, il 
le bouscule avec sa question : « veux-tu être rétabli ? ». 
Le terme même qu’il utilise désigne un rétablissement 
intégral et ne se limite pas à une guérison seule de la 
paralysie. Depuis plus de 38 ans cet homme souhaite 
certainement être rétabli, mais il est dans un état 
d’attente que quelque chose survienne. C’est d’ailleurs 
sa réponse en tant que personne réduite à sa maladie 
: « Je n’ai personne pour … ». Une situation qui semble 
inextricable, personne n’est là pour l’aider. Mais Dieu a 
besoin d’hommes et de femmes debout à son service et 
non de personnes qui se laissent accabler par la misère, 
d’où la question initiale de Jésus « veux-tu être rétabli ? ». 
Jésus invite ensuite l’homme à se lever, il le sait capable. 
Et cet homme avec foi se met en marche. 

Ce récit nous raconte que la guérison qui est proposée 
à chaque homme et chaque femme est une guérison 
holistique, complète de notre vie. Le paralytique peut 
à nouveau marcher et se mouvoir. Il retrouve les sens du 
toucher et ainsi une interaction avec son environnement. 
Par sa guérison, il sort de la marginalité. Il pourra à nouveau 
faire partie intégrante de sa société. De plus il a retrouvé 
une confiance en lui, en ses capacités. Et finalement en 
croyant aux paroles de Jésus il retrouve également une foi 
dans ce Dieu qui nous offre la vie. 

Dieu nous offre de rétablir nos relations avec nous-mêmes, 
avec notre prochain, avec la Création et avec Dieu. Levons-
nous à la suite du paralytique pour être à notre tour 
messager de cette parole qui redonne vie !

Noémie HEINIGER, 
Assistante du Secrétaire Exécutif chargé de 

Promotion du Développement Holistique

THEMATIQUE 
	 « Développement holistique »



     Ateliers de formation en Développement holistique
Témoignage
Je suis Pasteur André Wilson Aka N’GUETTA. Licencié en 
Théologie de l’Institut Supérieur de Théologie d’Abadjin-
doumé (ISTHA), l’une des facultés de l’Université Méthodiste 
de Côte d’Ivoire (UMECI). Je suis Pasteur Proposant de l’Eglise 
Méthodiste Unie de Côte d’Ivoire. Nouvellement affecté à 
Aboisso-Comoé dans le Circuit d’Alépé, District de Grand 
Bassam, je suis marié à Esther Saly N’GNAMIAN.

Le développement holistique est un atout très important dans 
le ministère pastoral car il permet de prendre en compte, 
non seulement l’aspect spirituel mais aussi l’aspect physique, 
matériel, social… des fidèles.

C’est pourquoi, nous avons été très heureux du renforcement 
de nos capacités en la matière (du 23 au 25 Janvier 2017), après 
notre initiation à cette discipline deux années plutôt. Cela 
a d’ailleurs été un réel plaisir pour nous, et le sera toujours  

de recevoir le Rév. Dr. Jean-Blaise KENMOGNE et la Pasteure 
Noémie HEINIGER (nos formateurs venus au nom du Secaar), 
qui n’ont ménagé aucun effort pour nous faire bénéficier 
de leurs connaissances et de leurs expériences. Mieux, la 
formation de janvier 2017, donnée par nos deux enseignant-
hôtes revêtait un caractère particulier. En effet, elle intégrait 
de nouvelles thématiques adaptées aux besoins des étudiants 
en formation théologique et pastorale. Ainsi, cette formation 
nous a-t-elle permis de reconsidérer la notion même de 
développement et de comprendre que le Pasteur ne devrait 
pas prêcher le ciel comme si la terre n’existait pas.

Dans l’accompagnement des fidèles, le développement 
holistique nous permettra donc de les orienter vers des 
activités génératrices de revenus pour leur autonomisation et 
partant, leur épanouissement.

4
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•	 Pour un autre monde possible. Développement holistique et mission intégrale de l’Eglise.

		 Cet ouvrage est l’œuvre d’une équipe interculturelle composée de théologiens et théologiennes européennes et 
africaines. Il explicite la vision du développement holistique, ses fondements et ses implications. Une partie du 
livre se concentre sur le constat actuel qui a amené à penser cette réflexion mais également sur les défis auxquels 
nous devons faire face aujourd’hui pour un autre monde possible. Il développe également un parcours biblique 
qui propose des textes bibliques pour approfondir différentes thématiques du développement holistique. A la 
fois très concret et théorique, cet ouvrage s’adresse à tous les membres du Secaar et toute personne intéressée 
à réfléchir à un autre monde possible. 

•	 Manuel de formation en développement holistique

		 Ce manuel a été élaboré en complément de l’ouvrage. Rédigé par une équipe de quatre auteur-e-s venant 
du contexte africain et européen, il est divisé en quatre parties qui reprennent les différentes thématiques 
abordées dans l’ouvrage. A l’intérieur de ces parties se trouvent un rappel théorique, des objectifs et des 
fiches d’animations. Ces fiches constituent l’essentiel du manuel. Elles sont toutes destinées à la formation, 
mais peuvent en partie être utilisées sur le terrain. Ce manuel privilégie un usage pratique. Il sera disponible 
dès janvier 2018 sous format papier et mis à disposition à un coût accessible principalement au terme des 
formations. 

•	 L’éthique des liens.  Pour une approche holistique du développement et de la vie.

		 Edité en 2014, ce petit livre pose les prémisses de la nouvelle réflexion du Secaar sur le développement 
holistique. Jean-Blaise Kenmogne y développe la crise écologique actuelle, manifestation d’une crise de 
civilisation. Il propose dans ce livre une éthique des liens, ou de l’être ensemble, qui sont les fondements 
bibliques et théologiques du développement holistique à savoir les liens qui unissent : l’être humain avec le 
monde dans lequel il vit ; les être humains entre eux ; chaque personne avec lui-même et l’être humain avec 
la transcendance. Une lecture recommandée pour approfondir les fondements éthiques du développement 
holistique.

Outils et ressources à disposition

Sans succomber à l’angélisme, ni au fatalisme, les représentants 
des communautés religieuses et spirituelles se sentent de plus 
en plus légitimes à prendre part au débat sur les effets de la 
crise environnementale comprise comme le revers des crises 
économique et sociale qui affectent nos concitoyens. 

Si nous voulons échapper à l’abime vers lequel nous nous 
précipitons, il convient de passer à un autre niveau de 
conscience et de changer de paradigme en faveur d’une 
écologie intégrale (et non intégriste). Cela implique une 
métanonïa (conversion) personnelle et collective nécessitant :

Se laisser interpeller par le développement holistique au Nord

François Fouchier
Représentant du Defap au COS et ancien membre du bureau du Secaar

•	 d’adopter un autre regard sur la création en allant 
à contre-courant des tendances lourdes de société 
technicienne et productiviste. Calvin rappelle que  
« nous sommes des administrateurs des biens de Dieu »,

•	 de sortir de la culpabilité et la convertir en 
responsabilité (démarches écoresponsables),

•	 de cultiver une éthique de la non puissance qui selon 
Jacques Ellul est la possibilité « de faire et le choix de ne 
pas faire » (éviter toute surexploitation des ressources 
naturelles par exemple).

Il s’agit ainsi de modifier nos modes d’alimentation et de 
production tout en faisant la promotion d’un juste partage. 
Il est urgent de remettre à plat les fondements de notre 
existence et notre vivre ensemble dans les modes de sociétés 
à reconstruire comme par exemple promouvoir des idéaux 
de sobriété et de simplicité sur le mode du partage joyeux. 

En guise de conclusion, je livre cette citation de Dietrich 
Bonhoeffer : « Pour qui est responsable, la question ultime 
n’est pas : “comment est-ce que je me tire héroïquement de 
cette affaire ” , mais :  “ Quelle sera la vie de la génération qui 
vient ? ”». C’est seulement de cette question historiquement 
responsable que pourront naître des solutions fécondes. 

L’approche du développement holistique est une clé 
essentielle que les Eglises d’Europe doivent saisir pour 
engager cette conversion.
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Pour qu’un projet tienne compte du développement 
holistique, il ne se limite pas à un domaine précis de la vie 
des communautés ou des bénéficiaires mais comprend les 
multiples domaines et facteurs qui entourent chaque situation. 
On peut nommer les domaines économiques, techniques, 
environnementaux, légaux, culturels, politiques, sociaux, de la 
santé, psychologiques, spirituels. Un projet dit « holistique » 
pourtant ne se contente pas de s’interroger sur les différents 
domaines de la vie humaine et sociétale en les prenant un 
par un, il tiendra compte de l’interaction, la combinaison et 
l’interpénétration de tous ces aspects du développement. 
Chaque aspect rejaillit en effet sur les autres pour créer des 
qualités émergentes et donner une réponse complète et non 
sectorielle aux problèmes qui se posent. Le Secaar se reconnaît 
dans la pensée d’Edgar Morin qui énonce que le tout est plus 
que la somme des parties. Par exemple il ne suffit pas d’avoir 
les éléments côte à côte pour qu’un ouvrage soit bien bâti, 
mais c’est le mélange et l’interaction entre ces éléments qui 
permettra au résultat d’être solide et durable.

Présentation d’un « cas-école » :  
le projet avec les potières de Bolou. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

A 50 km de Lomé se trouve le canton de Bolou au Togo. Les 
femmes de Bolou ont une longue tradition dans la poterie et se 
la transmettent de génération en génération. Depuis 2011, le 
Secaar s’est associé à l’ONG Synpa-Togo (Synergie Paysanne) 
pour accompagner une coopérative de femmes engagées 
dans la poterie. Après une étude, il a été révélé que le prix de 
vente des pots est inférieur au coût de revient des pièces. De 
plus, la cuisson traditionnelle des pots fait à l’air libre nécessite 
beaucoup de matériel de chauffe (bois de chauffe, paille) et 
l’intense chaleur et la fumée provoquent des maladies. La 
construction d’un four a permis à la fois une économie du bois 
de chauffe, une amélioration de la qualité des ouvrages en 
poterie et la diminution des maladies. Le Secaar a accompagné 
3 villages dans le reboisement. Il promeut également les 

méthodes d’agroécologie et propose aux femmes de faire des 
cultures hors sol à partir de certains pots qu’elles fabriquent. De 
même une activité d’élevage est actuellement en cours. Toutes 
ces actions prennent non seulement en compte les différents 
domaines économique, environnemental, psychologique 
etc. mais de plus on peut percevoir un lien très fort et une 
influence entre les différents domaines. Le schéma de la page 7 
essaye de démontrer à quel point tous les domaines sont liés 
et s’influencent mutuellement. Au centre se retrouve l’activité 
principale qui a fait l’objet du projet et au-dessus les activités 
annexes qui ont été menées pour le bon développement des 
groupements. L’activité de la poterie permet non seulement 
d’utiliser des pots pour les autres activités, mais également de 
réutiliser par exemple les restes de charbons et de cendres de 
la cuisson des pots pour la cuisine et les cultures (fabrication de 
composte). Les quatre liens tirés des fondements bibliques du 
développement holistique sont transversaux et se retrouvent 
partout. Par exemple le lien à la création est renforcé par les 
bonnes pratiques agroécologiques et par l’économie de bois. 
Le lien à soi-même et à Dieu par une plus grande confiance 
en soi, en ses capacités et dans un Dieu qui souhaite une vie 
bonne pour chacune et chacun. Finalement le lien aux autres 
est renforcé par la reconnaissance du travail accompli, les 
meilleures relations en famille grâce à une certaine sécurité 
financière etc. Pour en savoir plus sur le projet vous pouvez 
également regarder la vidéo sur le site www.secaar.org.

Est-ce que mon projet est holistique ? Une question 
vaste et complexe. Comme vu dans l’exemple de Bolou, 
il est possible de tenir compte du développement 
holistique en partant d’un aspect premier. En effet 
votre ONG ou département d’Eglise ne peut être 
spécialisé dans tous les domaines. L’important est 
de tenir compte des différents domaines qui peuvent 
rejaillir sur les autres. 

•	 Associez-vous à d’autres organisations qui ont 
des spécialités complémentaires aux vôtres  
(par exemple les autres membres et partenaires 
du Secaar).

•	 Faites un schéma pour avoir une vue plus globale 
de votre projet. 

•	 Quels sont les domaines qui ne sont pas pris 
en compte ? Comment chaque domaine est-
il examiné spécifiquement et globalement ? 
Quelle place est faite aux quatre liens ? Etc.

Pistes pour analyser vos projets :

Qu’est-ce qu’un projet de développement « holistique » ?
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PROCHAINEMENT
Les activités à venir

▶▶ Suivi  des activités du projet Souveraineté Alimentaire  
au Togo et au Bénin, Septembre 2017

▶▶ Visite du projet Souveraineté Alimentaire à Amegnran au 
Togo par le Secrétaire Général de la Fedevaco en  
Octobre 2017

▶▶ Réunion du Bureau Secaar à Lomé au Togo en Octobre 
2017

▶▶ Plateforme Afrique Centrale Nord (Cameroun-Tchad-RCA) 
prévue pour Novembre 2017 à Douala Cameroun

▶▶ Atelier de capitalisation en agroécologie prévu en 
Novembre 2017 à Kimpese RDC

▶▶ Plateforme Afrique Centrale Sud (RDC-Rwanda) prévue  
à la suite de l’atelier en Novembre 2017

Retrouvez les dernières nouvelles du Secaar

sur notre site internet : www.secaar.org

Le Secaar est une Association regroupant dix-neuf 
Eglises et organisations d’Afrique et d’Europe. 
Fondé en 1988, il constitue un réseau engagé dans la 
promotion d’un développement intégral.

CONTACT
Secaar
Secrétariat de Lomé

149, rue de l’OGOU Kodjoviakopé

01 BP 3011 Lomé 01 Togo

Tél : 00228 22 20 28 20

secretariat@secaar.org

www.secaar.org

Rédaction
Simplice Agbavon, Christian Codjo, Noémie Heiniger, 
Wilson N’guettta, François Fouchier

Chef de rédaction 
Simplice Agbavon

Relecture
Christian Codjo, Claude Lamadokou

Impression
CopyShop (Lomé - Togo)

Numéro 167 Août 2017

Parution : 2 fois par an

LES MEMBRES DE L’ASSOCIATION SECAAR

▶▶ Eglise Protestante Méthodiste du Bénin (EPMB) 

▶▶ Eglise Evangélique des Assemblées de Dieu  
(EEAD/BUPDOS)

▶▶ Alliance Missionnaire Internationale (AMI)

▶▶ Eglise Evangélique du Cameroun (EEC)

▶▶ Cercle International pour la Promotion de la Création 
(CIPCRE) 

▶▶ Groupement d’Initiative Communautaire TerrEspoir  
(GIC TerrEspoir)

▶▶ Eglise Méthodiste Unie de Côte d’Ivoire (EMUCI)

▶▶ Service Protestant de Mission (DEFAP) 

▶▶ Union Fraternelle des Eglises Baptistes (UFEB)

▶▶ Centre Régional d’Appui et de Formation pour le 
Développement (CRAFOD)

▶▶ Département Missionnaire (DM-Echange et mission) 

▶▶ Eglise Evangélique Presbytérienne du Togo (EEPT)

▶▶ Association des Eglises de la Coopération Tchadienne 
(AECET)

▶▶ Solidarité-Entraide-Libéralité (SEL Bénin)

▶▶ Association Protestante d’Entraide du Sénégal (APES)

▶▶ Eglise Méthodiste du Togo (EMT)

▶▶ Office de Développement des Eglise Evangéliques (ODE)

▶▶ Eglise Evangélique Presbytérienne au Rwanda (EPR)

▶▶ Programme Chrétien d’Animation Rural (PCAR)


